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et inespéré de la Finlande 
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LA TERREUR NAZIE 

LES ALLEMANDS 
exécutent en moyenne 
10 personnes par jour 
rien qu'à Varsovie 

POUR QUE NOS SOLDATS 
AIENT DE BONNE VIANDE 

DES RELATIONS 
ferroviaires directes 

entre l'Allemagne 
et la Russie 

Us semblent avoir renoncé 
à leur projet 

de créer on Etat polonais 

• un il m SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE ~ .— 

Une ancienne tuilerie, me dit-on. I heureux de pouvoir varier leur 
Lie diable soit de ce vent, pensai-jejmenu. Malheureusement, la fabri 
qui s'engouffre entre ces bâtiments I cation de la charcuterie présente1 Des communications ferroviaires 
quasi en ruines de nombreux obstacles.. Le plus directes ont été établies entre l'Al-

Ce matin-là, il ne faisait certai-| grave est que la confection de la lemagne et la Russie selon un avte 
charcuterie demande beaucoup de officiel donné par Moscou, 
temps, mais nous espérons, néan- Des trains de blé et de minerais 

LA REPRÉSENTATION 
DES ÉTATS-UNIS 

AU VATICAN 
(Suite de la première page) 

Nous nous promenâmes dans l'Allemagne, 
l'établissement de long en large 
Tout était fort bien réglé 

nement pas plus froid sur les rives 
de la Mer Blanche qu'ici. 

Un capitaine vint à notre ren
contre, puis un lieutenant. Je suis 

et leurs efforts se concentrent « * ° £ SSan^ °n n e t r a v a U l e 

sur l'exploitation économique 
à outrance du pays I qu'on ne tue pas. On ne tue paslséparé les faibles des fortes, les 

Bucarest. 25. — Seton des Infor- 5 e 5 ? ^ „ n i j ? * V a c n e s ' m d e veaux,) fortes dévoraient^toute la nourri-
mations absolument sures, tes Aile " " ~ T" ~ ~> -' ~* *" u 

teuteot actuellement er 
moyenne 10 personnes par jour ri t 

dans la seule ville de Varsovie e n " a n l 

On commente au Vatican 
le discours du Pape 

Cité du Vatican, 25. Le dis-
moins, arriver à_un^bon résultat, traversent la Pologne en route pourj cours du Pape devant le Sacré Col-

Comme nous le regardions un i bêtes attendaient dans 'des étables 
j peu étonnés, il ajouta : C'est-à-dire j qu'on décidât de leur sort. On avait 

S ^ r e ^ t Z r ' a c t ^ ^ m e y T n M a l s v o u s •»«• l a l s s e r m o u r l r d e l e t a i e ™ Parfaitement respectées î??îrf_5 ^ ^ L ™ 1 " ? ™- ^5° faim votre armée, lui dlmes-nous| 
Comment le notaire 

f^^^^SÎ^ftSS^JS^ir où™^lspendueTàtoî lr^de.mo^ , " ™* "' " 
m 552 n ÎS , d H,r e SSL à , , 1 ?ÏÏ d .vV a ï ' t i é s d'animaux se balançaient au v a r s é d a n £ ^^^ 
l ^ r p r S o f ï ï S t ^ ^ ï ï S t Tucri^Tous^e^it^ll g ^ R | ^ d

n ^ 
toujours quali^ dotation à̂ a ^ u t » » r̂epre* %E8$xiï.'^^eSSXSZ ^ f e c ? «ESJÏÏ? e T ^ é t S ! ' * " ^ "tout* '&SSZSZ 

fronde tract* ; lacéra-, ̂ Jf/les quartiers de viande, l'ad-iS^f,™»*- QUClqUÇ ^ ^ ' ^ C t T g u t r r e ^ s ir landais '™! « « » SÏSSi £ S l t L Ï 

toujours qualifiés 
révolte 

tion d affiches, etc.. iministration avait -K>~™ 
Les I M B r a i Ç i ^ ^ . V f : cachets sévères. Tout ceci 

apposé des 
était! 

| répliqué que la situation actuelle 
capitaine,1 ne leur permettait pas de faire 

en gros 1 
^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ Moi. répondit __,, i u e ¥UC u u oami-oicRc ,, IBmi—i 
vail car tes exécutions se font sans de7tïn'é aûx"roTis, aux"bouUÎis.'âux!Moi. dans le civil, je suis notaire!!!|davantage. Il semble que déjà par, t d . u n e p a i x a u r a b l e et juste, 
jugement Malgré cette terreur, le „ u c é s Pas une viande douteuse1 Et- l u l murmura un camarade mesure de représailles 1 Allemagne K - -
moral des Polonais n'est pas brisé n e „ .„ ,„ , , entrer dans ce sanc-ilacétieux : N'avez-vous pas envie,lait restreint certaines exportations! 

- - - — "" .•"""_ • quelquefois, d'ouvrir des successions en Hollande. 

Paysans finlandais évacuant leurs enfants dans un trai neau tiré par un renne. 
(Photo Keystone. — 32.846). 

Dès le !t décembre, les troupesl Les mitrailleuses ont été em-| Selon des renseignements de 
finlandaises étaient engagées dansployees également contre la popu-,bonne source, dix avions russes au 
une série de batailles défensives lation civile, mais heureusement | moins ont été abattus par les Fin-
s'étageant. du sud au nord, à l'est sans causer de pertes. 

14 avions russes, la plupart, des de Suistamo (bataille de Loimola) . 
devant Tolvajaervi et dans la ré-lavions de bombardement, ont été 
gion lacustre d'Ilot mantso. combats ! abattus hier 
destinés à couvrir immédiatement1 " ' — 
la voie ferrée, et plus au nord dans 
la région de Suomosalml ainsi 
qu'entre Salla et Kemijaervi et. 
enfin dans l'extrême nord à Salmi-
Jaervi au sud de Petsamo et Boris-
glev. 

Une grande bataille 
i Aglajaervi 

Tandis que. sur tous ces points 
les troupes finlandaises faisaient 
front, une première contre-offensive 
victorieuse commençait à se dérou
ler à partir du 12 décembre devant 
Tolvajaervi. 

Les troupes finlandaises, com
mandées par le colonel Paavo Tal-
vela ont alors engagé des combats 
acharnés, refoulant lentement les 
Russes, débordant leurs colonnes 
par le sud et par le nord, faisant 
des milliers de prisonniers, captu
rant des centaines de mitrailleu
ses et de camions, ainsi que des di
zaines de chars d'assaut et de ca
nons. 

C'est cette bataille, la plus dure 
de toutes celles livrées Jusqu'à pré
sent, qui vient de se terminer nier 
seulement à une trentaine de kilo
mètres à l'est de Tolvajaervi. à 
Aglajaervi, par la liquidation du 
dernier noyau de résistance soviet 
tique et par la capture de 700 sur
vivants des troupes russes encer
clées. 

Le colonel Talvela a été récom
pense par sa nomination au grade 
de major général. 

Nouvelle contre-attaque 
des Finlandais 

Trois jours après le début de la 
bataille de Tolvajaervi et des com
bats defensifs de Loimala qui l'ont 
accompagné, une nouvelle contre-
attaque finnoise commençait à se 
développer, sur Suomosalml. lei 

Les Finlandais ont perdu 2 avions. 

Dure répression des infractions 
d'éclairage en Russie 

Selon c Reuter ». d'après une dé
pèche de Moscou, et en vertu d'un 
décret récemment promulguée, la 
violation des règlements sur l'éclai
rage en temps de guerre est punie 
à Leningrad et dans les territoires 
environnants de 10 ans d'emprison
nement et même plus. 

La violation de ces règlements 
est considérée dans le décret com
me f subversive à l'égard de la 
défense nationale russe ». 

Dans le premier procès jugé en 
vertu du dit décret, le directeur 
d'un c café » de Leningrad a été 
condamné à huit années d'empri
sonnement pour ne pas s'être sou
mis aux obligations locales. 

La Presse russe ignore toujours 
virtuellement la guerre en Finlan
de. Elle ne reproduit que les brefs 
et laconiques communiqués mili
taires. 

L'Uruguay prêtera son appui 
moral et matériel à la Finlande 

Montevideo, 25. — Le gouverne
ment de l'Uruguay a répondu à 
l'appel de la S. D. N. concernant 
la Finlande, en indiquant qu'il prê
terait à celle-ci son appui moral et 
matériel. 

LES TROUPES 
FINLANDAISES 
ONT PÉNÉTRÉ 

EN RUSSIE 
Helsinki, 25. — D'après le* dsr-

iandais au cours de la Journée d'au
jourd'hui. 

Des agents communistes 
arrêtés en Suède 

Stockholm, 25. — La Police sué 
doise a arrêté 2 agents communis
tes qui travaillaient en liaison 
avec le Secrétariat pour l'Europe 
Occidentale, dont le siège est à 
Stockholm. Ces agents se nomment 
Kuntze et Walncke 

La Police a également mis la 
main sur deux publications com
munistes secrètes en langue alle
mande Imprimées à Stockholm. 

DISTRAIRE 
NOS SOLDATS... 

(Suite de la première page) 

ni de moutons. propreté l'hygiène 

Je demandai au capitaine si 
; versé dans toutes les choses de la 

aviez-vous dans le 

DIFFICULTÉ AU SUJET 
DU COMMERCE NORMAL 

ENTRE LE REICH 
ET LA HOLLANDE 

lège est très commenté au Vatican 
i et dans les milieux religieux de la 
! ville éternelle ou l'on relève que les 
paroles pontificales ont une portée 

let une signification allant bien au-
! delà de celles de toutes les précé-
! dentés déclarations de Pie XH sur 
Ile conflit et la situation internatio-

Amsterdam, 25 — Si l'accord ger-|nai.^ _,„„ - - f„„, _ _ , „ _ _ 
mano-hollanrium a Mo riniiui mur1 C e n e s t P° lnt tant sur les con-
^ m t f m l T 1 ! 1 . J , l ? f i sidérations de caractère plutôt 
cultes s,.bs^tent^f^?Ptd^f, ,'"'" I rétrospectif - telles que celleà con-
merce normal J c o m"ltre les agressions soviétique et alle-

LV Reirh i''«t efforça ™, rt~
 m a n d e e o n t r e l a Finlande et la 

négtciafioïs e ^ r ^ r L n o f u v r e l l ^ i - d~ 2 ^ = 1 ^ 

Pape ait énuméré les cinq condi
tions dont dépend, suivant le point 
de vue du Saint-Siège, l'établisse-

® L J l , m o t ï'0***? ?u,&s o n t *??* tuaiw!"'Lè" véterïnaîre. lcî. était adopté tacitement c est : « se plier maitre absolu 
et.J?*Pa*1!5n?JJïc*- . I Dans un autre baraquement, était 

Toutes tes informations qui par- 1 . a b a t o i r pr0prementdit. au centre 
viennent du Gouvernement général d u q u e l me profonde rigole recuell-
rndiquent que les Allemands ont, l a l t l e s a n g d e s animaux abattus, 
du moins pour le moment, aban-, _ combien de bêtes tuez-vous 
donné lldée qu ils avaient eue tout D a r jour ' 
d'abord de constituer un Etat et 140 environ. 
ur^Oouvernement polonais^ sur_le| _ V o u s assuma ie ravitaillement 

"""' " "* * de combien d'hommes ? 
— En principe, nous devons pou

voir ravitailler 100.000 hommes. 

est considéré comme des plus im
portants, car on en déduit que la 

S^iLSTJàLSrSLk MOITIÉ DES ALLEMANDS'& S^'Z&Z 
DU HAUT-ADIGE 

modèle de celui du Protectorat 
Tchèque ou de la Slovaquie. 

Après l'échec des premières ten
tatives faites auprès d'un certain 
nombre de personnalités polonai
ses, en vue de recruter des membres! 
pour un éventuel gouvernement, de 

Une installation de fortune 
Comment êtes-vous venu vous 

chancelleries les principes énoncés 
hier. 

On remarque à ce sujet que ces 
conditions — celle notamment con
cernant l'institution d'organismes 

_ . . „. . , . i internationaux devant garantir 
Zurich, 25. — L accord germano-1 rappheation des traités ainsi que 

trépas? 
Le capitaine, notaire-boucher, se 

mit à rire. 
— Je me suis très bien fait à 

mon nouveau métier. J'ai presque 
oublié l'autre. Et. d'ailleurs j'avoue „ . ._ »-..™..^uapp,1Cation des traites ainsi i 
que si J avais été boucher, Je n au-italien pour le rapatriement dansiceiie touchant le désarmement rais iamais ose dincer une entrA-'i» D«J«*. -a-- »n — 1- .».. «—* 

RETOURNERONT 
DANS LE REICH 

rais jamais osé diriger une entre-|îe 'Reîch~des'^îemandT'du"Hau~i on"6 déiè été énoncées à maintes 
prise^a^ssljmportante_ que celle-ci.JAdige s'est heurté à des résistances! J énoncées a maintes 
r.—'J "~~"_r~*' '̂ IT "•"T w-"v;"-i iu l lge sest neune a aes résistances ; reprises par les papes précédents 
L'audace est une vertu qui suit les'du clergé local. Celui-ci a contrarié et en particulier Dar Pie XI et 
•*-"• de vertu. D'ailleurs, ajouta-,),» efforts que faisaient les Aile-1Benoit XV au leni" 

organisateur responsable de i m ands pour décider leurs compa-1 njere guerre. On 

nouveaux sondages viennent encore installer dans une tuilerie perdue 
d'être faits dans le même sens, sur ce plateau 
notamment auprès de l'ancien ré-| — Parce qu'il n'y avait pas autre 
dacteur du Journal de Wilno, le chose dans la région. Nous avons 
«Slovo» M. Studniski. connu autre- tout installé nous-mêmes au début 
fois pour ses sentiments germano- de la guerre et sans le secours du 
philes. Mais les Allemands se heur- génie. Nous avons dû improviser, 
tèrent à un refus catégorique. Nous avons renforcé et reparé les 

Aussi semblent-ils avoir aban- toitures, refait les pavements, 
donné maintenant le projet de amené l'eau, réinstallé l'électricité, 
recruter des Polonais qui accepte- construit des parcs à bestiaux, amé-
raient de collaborer officiellement nagé des locaux pour recevoir la 
avec les Allemands. paille, les tourteaux et tout ce qui 

Quelles sont donc les intentions est nécessaire à la vie des animaux, 
du Reich ? Actuellement, il semble Nous sommes en train, avec les 
que le seul but des nationaux-socia- moyens du bord, d'installer une 
listes est de faire de la Pologne une charcuterie. Les hommes seront 
vaste c usine à blé » sans plus. Les ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
efforts des Allemands se concen- ! 

trent sur l'exploitation économique 
à outrance des pays congrus. Les • fj U C P A I A C | \ f ? U f l C I 
terres qui ont été enlevées aux L E lrr&«dwAUk l / t l l U C L 
grands propriétaires, non* seulement 
dans les provinces occ.dentales, | U | B-fM I Ï C A D | * C III 
considérées comme faisant partie LrU l l t f i U E U l l U C ¥ I 
définitivement du Reich, mais aussi 

gens de vertu D'aiMeurs. ajouta-ies ~éïforts"qûe "faisaient les'"Âîl£ | Benoît XV. au lendemain de la der-
t-il, 1 organisateur responsable de tmands pour décider leurs compa-1 nière guerre On y voit la preuve 
tout ce que vous venez de faire, letriotes du Haut-Adige. si bien que | q u e pie x n veut imprimer à son 
capitaine que voici, n'est pas da-.finalement la moitié seulement des-action pacifique la même orienta-
vantaee du métier m» mni *vant , A 1 I e m a n d s d u Haut-Adige retour-|tion que ses prédécesseurs, laquelle 

neront dans le Reich. i Xut dirigées essentiellement vers 
i c D i D i T D i r u ï N T Il'édification d'un monde meilleur 
LL KArA IKILfTltn 1 où chaque peuple grand et petit, 

DES ALLEMANDS DES t l k l ^ ^ ^ ^ ^ " ^ 
BALTES NE VA PAS réels 
SANS DIFFICULTÉS 

vantage du métier que moi. Avant 
la guerre, il était trésorier de son 
régiment. 

Je vous ai souvent parlé du f Sys
tème D », voilà une nouvelle illus
tration. Deux confrères anglais qui 
étaient avec nous ne cachaient pas 
leur admiration pour tant de sou
plesse et d'initiative. Mais il y eut 
quelque chose qui les étonna tout 
autant. Nous entrâmes une heure 
après dans un atelier de réparation 
de chaussures. 

Et bien, c'étaient des cordon-

Frontière allemande, 25. — Lesi 
informations qui parviennent des! 
Etats baltes signalent que les der
niers Allemands dont le retour dans 

niers, des vrais, des vrais de vrai i le Reich a été décidé arrivent au-
qul ressemelaient les souliers. 

(Suit* d* la première page) 
dans le Gouvernement général, sont 
actuellement exploitées par des 
paysans et par des troupes amenés 
du Reich, mais aucune terre n'a été 
distribuée à ces paysans. On dirait En Grande-Bretagne, nous nous 
que les Allemands ne savent pas préparons pour ainsi dire à tout ce 
encore ce qu'ils vont faire de la qui peut nous arriver avec résolu-

_ ™,.~. t _ «„t„.nt<c'Pol°Kne, aussi longtemps que ïa tion*éT confiance Il reste, en outre, les actualités | g u e r r e ^ poursuivra. 
qui sont très goûtées. A cet égard, 
le service cinématographique de 
l'armée a réalisé de fort beaux 
films uniquement destinés aux sol
dats. 

— Pourquoi en priver le public ? 
— La question est sans doute à 

l'étude... 
U n'est pas douteux que les films 

d'actualités pris par les services de 
l'armée seraient très appréciés par 
le public. Dans cette petite ville du 
nord de la France, toute endormie 
dans sa brume, où je griffonne ces 
lignes, on m'a montré hier soir un 
remarquable documentaire réservé 
aux soldats. C'est dommage. Tout 
le monde (et l'étranger surtout) y 
trouverait son bien et son plaisir... 

15 décembre. Il s'agissait là d'arrè-i nieras nouvelles, les troupes finlan-
ter l'avance particulièrement dan- daises ont franchi la frontière au 
gereuse des forces de la 9e armée nord du lac Ladoga et combattent 
soviétique en direction du lac Oulou en territoire russe. 
et de la section de la voie ferrée 
entre Kajaani et Uleoborg. Ce fut 
une bataille extrêmement sanglante 
pour les Russes qui y auraient lais
sé 17.000 hommes sur le terrain et 
auraient abandonné un abondant 
butin. 

Les canons russes 
ont bombardé Viborg 

La prise de Salla 

Londres. 25. — D'après des nou
velles de Finlande, les canons rus
ses à longue portée ont commencé 
à bombarder Viborg. la ville la plus 
proche de la frontière russo-finlan-

Ces deux batailles ayant, pour le daise, tard dans la soirée d'hier, 
moment, écarté toute menace sur! Bien que le bombardement ait duré 
la voie du chemin de fer et sur la (plusieurs heures, les dommages ne 
province d'Ostrobothnle, le haut I paraissent pas avoir été considéra-
commandement finlandais pouvait t blés, 
s'occuper plus tranquillement de la 
situation en laponie proprement 
dite. Les forces rouges y progres
saient d'une façon inquiétante en 
direction de TPornio. Ules attei-

L'aviation russe a bombardé, 
aujourd'hui, Helsinki 

gnaieni; le 1» Décembre, la l o c a l i t é ; ^ S f u ^ J * 5 ™ ^ î ? SSSSfS, 
de Savukovski et menaçaient e n d H e l s l n k l a D a s s e l a Jo u r n* e de 

Des livres à la T. S, 
tout est prévu 

F., 

Reste la question des livres, 
reprend mon interlocuteur. Si cha
cun faisait la révision de sa biblio
thèque, combien de livres ne nous 
enverrait-on pas ! 

Ce qui nous intéresse surtout, 
plus encore que les romans, ce sont 
les grandes revues, illustrées ou 
non, les livres touchant les métiers, 
et généralement tout ce qui est 
vulgarisation, les livres de voyages 
ou de science appliquée... Combien 
traînent dans les bibliothèques ou 
les greniers qui seraient si bien 
chez nous ! On lit beaucoup sur 
les lignes et à l'arrière, surtout en 
cette saison, où la nuit commence 
à 4 heures de l'après-midi. 

— Et les appareils de T. S. F. 1 
I — On peut nous envoyer tout ce 

Reconnaissance envers 
nos armées de toutes 

spécialités 

Nous suivons avec orgueil et re
connaissance le courage et le dé
vouement incessante de la Marine 
Royale qui pendant les 4 derniers 
mois a subi les asauts d'une guer-

(( Les exhortations de Pie XII 
ne resteront pas 
lettre morte... » 

On se plait à souligner aussi que 
Jourd'hui même à Gdynia et à I l'hommage publiquement rendu par 

R „ iStettin. Jusqu'à ces jours derniers.Ile Pa;; au Président Roosevelt à 
4.000 réfugiés allemands arrivaient I la fin de son discours éclaire encore 

= quotidiennement dans ces ports. La [davantage les sentiments de Pie XII 
cadence rapide du rapatriement i à l'endroit des hommes d'Etat qui, 

r A rilCDDr UÂVAirAes Allemands des Etats baltes aI comme le Président des Etats-Unis, 
LA ( i l lCnnC nAVALC provoqué certaines difficultés. Jus-lfont reposer le salut de l'humanité 

_ . „ _ qu'ici, les Allemands réfugiés i et de la civilisation chrétienne sur 
U n v a n P l i r a l l p m a n n étaient dirigés vers la Pomélie et j les principes qui sont à la base des 
l / l l ' d u c u i a u c u i a i i u [:l Posnanie où des logements leur| Etats démocratiques. On observe 

étalent réservés. Ils sont mainte-1 d'ailleurs à ce propos que les objec-
nant dirigés vers des camps enjtifs de paix énoncés par le Saint-
Poméranie où ils devront attendre i Siège correspondent point par point 
Ique des décisions aient été prises i aux buts de guerre généraux mam-
à leur égard par les autorités aile-: tes fois invoqués par les représen-
mandes et russes qui négocient aultants des Allies dès avant le début 
sujet de l'échange des populations i de la guerre. Aussi, en conclut-on 

i que les exhortations de Pie XII ne 
! resteront pas lettre morte, car l'ac
cueil chaleureux qui leur a été fait 

! des deux côtés de la Manche en 
| porte, dit - on, clairement témoi
gnage. JUGEMENT ITALIEN 

SUR LE BLOCUS 
(Suite lis la première page) 

uiuu> » «.m» ic» BDBUU> u aie 8u c l" ! niiè~ nnnr nnnareilïer il a attendu lAgrarien Tchèque le € Venkov » 
Il ajoute : En tous cas, le blocus re Impitoyable menée sans d e l â c h e ^ . P 0 ^ 2 ^ ^ ^ ^ américain serait décédé à Paris, 

démontre la nécessité de produire et quand je parle aujourd'hui de|'„e 5 S r . °.-< ™°X£°,* air„ S*!„ 

a quitté furtivement 
un port du Pacifque 

II aurait profité du départ 
d'un garde-côte américain 

qui le surveillait depuis 
près d'un mois 

Mexico. 25. — Le vapeur alle
mand < Havilland » a quitté Porto-
Manzanillo sur la cote du Pacifique 
pour une destination inconnue, em- , -
portant la cargaison de coprah avec j Docteur Ferdinand Kahanet, an-
laquelle il était arrivé. On suppose'cien rédacteur en chef du journai 

LES MENSONGES 
DE LA PROPAGANDE 

DU REICH 
Bucarest, 25. — La Presse alle

mande et notamment le € Voelkis-
oher Beobachter ». dans son édition 
de Vienne du 30 décembre, a publie 
une information selon laquelle lei 

(Suite de la première page) 

le plus possible chez soi" et" de ne nôtre marine, Je* veux parler detousl* J J * M u i m K n d M l t p r è s d u n 

recourir à l'étranger que dans la les hommes qui partent en mer, |m o l s ' l e surveillait, 
moindre mesure possible. iceux de la marine marchande, ceux| o 

Cette réflexion, en temps de des dragueurs de mines, des chalu-
guerre surtout, est pleine de bon tiers et des autres bateaux de pèche, 
sens, encore faut-il que certaines depuis les officiers supérieurs jus-
lûnltes ne soient pas dépassées. Or, i qu'au dernier mousse qui s'est en-
il n'est pas douteux que le premier gagé. A tous les membres de cette 
trimestre de guerre allemand est grande flotte, j'adresse un message 
placé sous le signe des privations de reconnaissance et de compli-, , — — , r - itnnte rémiirmHnn rmiiMmi» Mièmi»•"»"*»'• c e ; 'e qui partageait son exis-
de toutes sortes. iments de ma part et de la part de ides 21 Républiques américaines con- ™ i ^ J ^ e ^ travail lait; solidaire ' i e n c e - ^ dernières scènes avalent 

L'organisation de la paysannerie, tous mes peuples. tre la violation de la, sone de secu- » „Tt à i'àceorîmiissement d'un but i é t é violentes et la femme était allée allemande présidée par M. Darre,! J'adresse le même message à la rite est partie à destination de!™""1 » i r ^ ^ ^ S S c t t o n de leur'Plusieurs fois se plaindre à la po-—,.,= - ^ fr- . >i — - '—— J la France et de!Ji"i5r-• ** reconsiruccion oe ieur,»;(v> ^.^^ Qjnc:i ^ 5 , „ . m - u J L 

U PROTESTATION 
DES 21 RÉPUBLIQUES 

AMÉRICAINES 
Panama, 25. — La protestation 

Le correspondant de l'Agence Ha-
vas à Bucarest a eu l'occasion, au
jourd'hui, de rencontrer le Dr Ka
hanet, bien en vie à Bucarest. H 
Il lui a déclaré que la nouvelle de 
sa mort l'avait tout d'abord un peu 
surpris, mais qu'au fond cela ne 

TRAGIQUE 
VEILLE DE NOËL 

A DOUAI 

L'accord était loin de régner. 
fâisaVrqiïûne 'fa.usse^nouveTlê dei^'k?0™16, «.enivrait fréquemment 
plus à mettre au compte de la pro- i r e mfa l t , tardivement et en outre fl 

. paeande allemande. Il a ajouté que '»su tait menaçait et même bruta-
\ toute l'émigration politique t c h è q u e ; ^ " c

T
elle 5U 1 partageait son exis-

publie un communiqué sur la situa-! vaillante aviation militaire qui, en l'Allemangne, de 
tion des approvisionnements. Il y coopération avec la marine est uni l'Angleterre. 
a, dit ce communiqué, des bombes bouclier de défense infaillible. Elle 
en quantité suffisante, mais les au- ajoute chaque jour des lauriers à 
très fruits manquent naturelle- ceux qu'elle a déjà remportés dans 
ment. Les figues sont très rares, le passé. Je tiens particulièrement 
Quelques envois de dattes sont an- à adresser des vœux aux armées 
nonces On a importé aussi de la de l'Empire à ceux qui sont venus 

LES NAVIRES COULÉS 
DU 17 AU 23 DÉCEMBRE 

jp_t-.jp llice. C'est ainsi qu'il y a quelques 
1 ' , . 1 1 1 I semaines, Dehaies, rassemblant ses 

Pour économiser le charbon ihardes. avait quitté l'appartement 
allemand et avait pris pension dans un caba

ret de la rue des Ecoles. 
Bucarest, 25. — Selon des nouvel- LE CŒUR HUMAIN EST PLEIN 

Londres, 25. — On annonce of f i- ' le? parvenues de Prague, les auto- DE BIZARRERIES 
-STnC Ï"*,.'_»""*'"* " »u«u uc m œ j.uiifurc »t<:i" MUI wui. vcnMsi(.ipiipmênt' ou'au cours dé' la *sê-'rites allemandes ont rétabli toutes • . TT*— • 
volaille de létranger, mais la de- de loin et surtout au corps expe- "euemeiu qu au cours ae ia »e- „...„.«- H~ J i f . . . . ontïoiir-pri-i Par intérêt ou par un retour sen-
mande est encore beaucoup plus ditionnaire britannique. Leur tàchelmauie du 17 au 23 décembre inclusses mesures de,.défense .antiaérien- „ £ U » ^ » . * ^ _ F . - g lest rude. L'attente est une grande que l'offre 

Les ersatze 
p 

mauvais 
mande 
les 
avec les ersatz. L'huile de pépins leur pays, 
de raisins, amidon de marrons les airs, j'adresse mes vœux. 
d'Inde, caoutchouc de pelures de 
tomates, cellulose de tiges de maïs, I_ ferme volonté de l'Empire 
éther tiré des aiguilles de pins. Les ! L , a

l ,
l e V n " Y O , u u l e « * ., „ 

listes de ce genre remplissent que-, et ! Unité dans le but et I effort 

ir tâche1""*"1* " u *• "" *° u c t c m " l : -u«ua.!~r rrn'n.Tl-J'-A-.' —SiimfcM .nif". timental. le cœur humain est plein 
^ ^ ^ ^ ^ n l ^ o n î ^ ^ é ^ ^ ^ ffn ^ ^ c ^ ^ S r P c ^ . d e . bizarreries mystérieuses,. Oeor-

tidiennement les journaux alle
mands. ___-____-_______._-_ 

la campagne, quand on veut notre vaste empire, travaillant cha 
Les hommes et les femmes de 

Petsamo. 
i J Ï S ^ i î ^ S l î î f ' S ^ ï ï V ' w S 8 ! " 'environ" 15 "heures"." Le" premier troupes disponib^s le gênerai Wil- b o m b a r d e m e n t , a U ^ ^ yictimes: 
î f"^' qU! d J ^ * i L n ' î m . H^Si^ldetix femmes et un enfant ont été d'armes et comme centre dopera-j^g^s Uome mai80W s l t u é e s d a n s 
tions de Rownitmi, important l e q u a r t i e r o u v r l e r ont été détruites. 

nn=> nromiàr» alerte a *té dnnnéei , '-. V ir .«««. ' .v»» n n . . . l n *• c«npa«iie, quana on veui noire vaste emp: 
inheu^cematùie t^ la deuxième ' q u o n TSut, N 0 U S aV?D? C h ^ ° ! t u e r ^ a n i m a l d e basse-cour, in- cun dans leur domaine vers un 

nœud de communications routières 
et ferroviaires, en même temps que 
d'une ville fortifiée, lançait à partir 
du 19 Décembre une contre-olfen-
slve contre Salla. < 

Débordant les lignes de communi
cations soviétiques, les Finlandais 
s'emparaient de Salla le 21 Décern-, - . _ , 
bre. coupant la retraite aux forces' Helsinki 25. — Selon le gouver-

A., o., *r .rt im He1 nement finlandais qui publie une 

Pendant près de quatre heures, les 
avions russes ont jeté des bombes 
sur la ville-

Le port de Cronstadt aurait été 
fortement endommagé 

Helsinki 
russes engagées en ^ ^ t i o n ^ d e | ° ^ u e ^ ^ ^ ^ ^ É g t ^ 
Kemijaervi et. vess 
kovski. Cette dernière localité était 
du reste reprise par les Finlandais 
le 22 Décembre 

Une menace 
provisoirement écartée 

La bataille de Salla et celle de 
Aglajaervi ont mis provisoirement 
fin à l'offensive russe déclenchée 
sur tous les points le 30 Novembre. 

D serait cependant aventureux de 
faire le moindre pronostic sur l'ave
nir de» opérations militaires en Pin-
lande. Il semble pourtant que la 
menace d'une rupture des commu 

puis le début de la guerre, les Rus
ses ont subi des pertes énormes en 
hommes et en matériel. On sait, 
maintenant, que les chantiers na
vals de Cronstadt ont été fortement 
touchés au début des hostilités et 
l'on a pu voir des incendies dans 
la ville, pendant quatre Jours consé
cutifs. C'est la raison, d'ailleurs, 
pour laquelle le croiseur e Kirov » 
na' pu être réparé à Cronstadt et 
a dû se rendre dans les chantiers 
na"als de Tallinn. 

Dix avions russes abattus 
an cours de la journée 

Helsinki. 25. — Un assez grand nications entrf-la Finlande et ses, b r e Q'alertes se sont produites 
amis Scandinaves ainsi qu avec: les j a u j o u r d . h u l d a n s ^ ^ ta Çùiiande 
puissances occidentales soit p r o v i - l m a ^ l a f ê t e d e N o ë , ^ g 
soirement écartée. i é t a l t particulièrement beau et «lair. 

• r e r i U l â à l f \ â IC Dans les environs d'Helsinki, une 
| f K ^ r l I N L A W U A l O | vingtaine d'avions russes ont_ été 

des « bricoleurs » qui s'arrangeront 
des plus anciens modèles. Mais les 
plus modernes seraient également 
les bienvenus. Il y a à l'arrière 
beaucoup de ressources inutilisées 
qui nous seraient précieuses à 
l'avant. 

Il faut éviter que les hommes 
s'ennuient. La bonne volonté de 
tous peut y aider. Il n'y a pas une 
famille française qui n'ait un 
parent, souvent très proche, aux 
lignes ou à l'arrière, et qui ne soit 
disposée à faire pour lul un nou
veau sacrifice, le plus utile < l'aider 
à ne pas succomber au < cafard »... 

Pouvez-vous dire cela, ou mieux, 
le redire ? 

— Mais certainement. 

tervient alors l'organisation nazie même but, sont tous membres de 
de paysannerie allemande qui a dé- la grande famille des Nations qui 
nombre dans toutes les fermes et est prête à tout sacrifier pour con-
dans toutes les maisons, jusqu'au server au monde les libertés spi-
petit bétail domestique et traque rituelles. Telle est la ferme volonté 
les délinquants coupables d'abata- de l'Empire des Grands Dominions 
ges prohibés. Des condamnations de l'Inde et de toutes les Colonies 
très sévères ont été prononcées, et petites ou grandes, 
dans les villes les éleveurs de bé- De partout sont parvenues des 
tail sont exortés à ne pas sacrifier offres d'aide pour lesquelles la 
la poule aux œufs à la poule au pot. mère-patrie ne sera jamais assez 

, , , reconnaissante. Le monde n'a ja
mais jusqu'ici été témoin d'une 
telle unité dans le but et dans l'ef
fort. Je crois du fond de mon cœur 
que la cause qui unit nos peuples et 

UNE FORTUNE 
DANS LES POUBELLES 

Une section spéciale vient d'être 
créée au Ministère du Ravitaille
ment britannique pour recueilUr et 
utiliser les ordures ménagères On 
estime que. chaque année. 352 rail
lions de francs de matériaux divers 
sont Jetés dans les poubelles an
glaises ; chaque année. 5.000 000 de 
bouteilles de lait, 200.000.000 de 
bouts de chandelles, 29.000 livres 
sterling de bouts de savon, un et 

O N I A U A 1 1 U r l l t K passer la journée dans les caves-
abris Plusieurs bombes sont tom-

U i i n A X I C DITCC17C bées dans la périphérie. 
A V l V / I l O K U O o E i O A Borgo, petite ville sur la côte. 

aperçus volant à plus de 4.000 m. I sterling de bouts ae savon, 
Les habitants de la capitale ont dû demi à deux millions de tonnes de 

Selon < Reuter ». deux coups de 
mains russes dans l'isthme de 
Carélie ont été repoussai hier. Les 
Finlandais ont déclenché une con
tre-attaque 

Sur les fronts de l'Est et du 
Nord, l'avance finlandaise continue. 

Parmi le matériel de guerre russe 
capturé se trouvent deux tanks. 
cent chevaux, des camions et des 
canons 

Les avions russes ont attaqué les 
batteries côtières finlandaises mais 
aucun dommage n'a été causé. Les 
avions sont apparus dans plusieurs 
«stricts et des bombes ont été 
Jetées. 

Iles avions russes ont lancé quatre 
bombes sur la ville et neuf dans les 
environs. Une maison a été détruite. 
Neuf personnes ont été tuées et 
vingt blessées 

A Tampeere. cinq avions russes 
ont Jeté vingt bombes. Deux mal
sons ont été endommagées et 
quatre personnes blessées dont une 
grièvement. La D. C. A. finlandaise 
de Tampeeri a été très efficace. 

Des alertes ont en lieu également 
à Pori. à Namenlina sans bombar
dement. 

A Kouvola. quelques bombes ont 
été jetées, causant des dommages 
matériels. Quelques civils ont été 
blesses. 

combustible, sont inutilement dé
truits. La Grande-Bretagne emploie 
dix milliards de francs de papier 
par an, sur lesquels neuf milliards 
environ sont définitivement perdus. 
Comme dans tous les pays, les 
Municipalités anglaises traitent, 
sous la direction du Ministère de 
la Santé Publique, une grande par
tie des résidus de la consommation 
municipale. L'Angleterre est même 
devenue, sous ce rapport, une des 
nations les plus avancées de l'Eu
rope. Cependant, l'Importance de 
cette industrie est si peu connue 
du grand public, que l'on fut étonné 
d'apprendre, au début de la guerre, 
que de nombreux millions de boites 
de Carton distribuées par le Gou
vernement avec le masque à gaz 
ont toutes été fabriquées avec de 
vieux journaux. 

« Triniyty » (205). c City of Kobe »|le désir des allemands d'économi- ve'lê scène se déroula et l'homme 
(4.373). « River Eam » (202), « Ei-lser au maximum le charbon ser- f°r t it mais rentra néanmoins vers 
peen Wray » (228) vant à produire l'électricité. *• n. 30 pour diner ; il manges 

Voici la liste des navires neutres L _ **"! c t malgré les supplications de 
au nombre de huit coulés au cours 
de cette période : « Bogo » (danois. 
1.214 t.), « Jytte » (danois, 1.877). 
« Uko » (Panama, 797). c Mars i> 
(suédois, 1.875), c Addof Bratt » 
(suédois, 1.814). t Mars » (suédois, 
1.447), t Rudolf » (norvégien. 924), 
« Cari Henckel » (suédois. 1.3T9). 

Les navires neutres suivants ont 
été coulés le 16 décembre, mais leur 
perte ne fut signalée que quelques 
jours plus tard : e Foina » (norvé
gien. 1.674). « Lister » (suédois, 
1.362), e Glitrejell » (norvégien, ;^e^Ue"1_a"c^U5e''S'sèntiene *déŝ  ac-

La cause • — j l l i r ' " r'""iTT— 
des accidents 

de chemin de fer 
chez les nazis 

plus la quitter, il déclara que 
résolution était prise et qu'il ne 
voulait plus vivre avec elle. Celle-ci 
insista une fois encore, faisant re
marquer qu'elle allait sous peu être 
mère. Comme Dehaies persistait 
dans sa détermination, la femme 
1 ouvrit un placard, se saisit d'un 
I revolver et à bout portant, à la 
j tempe, elle actionna par deux fois 

_ lia gâchette. u n i L'homme qui était assis, s'écrou-

1.568). 

Frontière allemande. u l l u u u l l t „ ^ «ecrou-
^ a c ^ e a coœldérer en Al^ma- l l a i m o n e : i e m e n t atteint. 'La mort 
™* ""* " """•* " - avait fait son œuvre. 

UNE BASE DE CONTROLE 
A ADEN • 

Le Ministère de la Guerre Eco- nos alliés, courageux et fidèles, est 
nomique annonce qu'une base de la cause de la civilisation chrétien-
contrôle de la contrebande vient ne. Une véritable civilisation ne 
d'être établie à Aden, en supplé- peut être édifiée sur aucune autre 
ment de celles qui existent déjà base. 
dans la Méditerranée. Cette base Nous devrons nous souvenir de 
sera également chargée de contrô- cela dans les Jours sombres qui nous 

L'ÉCHEC DE LA GUERRE 
DE MINES 

cidente de chemin de ter qui se Q u a n d e U e t eoapiiM ta VOTtte 
multiplient depuis deux mois ré- ! d e ^ ^ G e o r g e t ^ N e v e ^ «. 
side dans Uj^nurie et 1 usure du d é c i d a a U e r comnussariat de 
matériel. Pendant les cinq premie-, , l c e o u e U e c o n l a ] a toe ^ 
res années du recrime nazi, les çhe- ffln-ip 
Imlns de fer du Reich ont cessé de 

Il est actuellement permis d'af- ; renouveler le matériel roulant fa-
gique 

M. Perler, procureur de la Répu-. - - - pfcae,,. 
s'est fimerqurïaluera ^"Sv^k^r^i'^SS^'^^^^-J^^^^ 

outrance sur laquelle l'Allemagne étant occupée au réarmement. I r e ^ u ^ ^ lïmt r j o ^ ^ o e i d i r 
avait tant misé est tenue en échec ' Le ministre des communications ^^rnr^LtîfJnV^^ïl v*°ctatI 

du Reich qui est en même temps ,* u
1 5 1 1 ^ 1

t
s ™J a ;XJl u , f f par la Marine britannique. 

L'Allemagne s'est embarquée dans directeur des chemins de fer, "le 
cette offensive par un véritable;docteur Dorpmuller, estimait 

BCIB „ « m c U i u u _ B o o »«. , ~ — coup de désespoir, espérant ainsi 1938 manquer de 80.000 wagons de 
1er les marchandises de provenan- attendent et lorsque nous" feronsI parvenir à un contre-blocus de laimarchandises et 17 000 wagons d e i " 1 ' " " ? . * 
ce ou de propriété allemande à la paix pour laquelle tous les nom-'«~"''"-»~*'"^» -« *~r+™t i ~ « ™ » » « r* ***<•" «•» * « r „ m J « m o arrêt 
destination des pays d'Outre-Mer nies prient. 

Si l'année nouvelle 

Quant au cadavre, il â été trans
porté à la morgue où le docteur 
Baude procédera à l'autopsie. 

La femme a été écrouée à la mai-

LE DRAME DE LILLE 
Grande-Bretagne en écartant les vovacreurs. Ce déficit n'a été com-j 
navires neutres des eaux britanni-iblé que par 47.000 wagons de mar
ques. En réalité, elle ne parvint chandises et 12.000 wagons de voya-
qu'à suspendre le trafic pendanttgeurs et seulement grâce à l'appui| 
quelques heures. Tous les jours, ' des wagons pris en Tchécoslovaquie I 
d'innombrables bateaux apparie- La réparation ne s'effectue que 
nant à toutes les nations du monde d'une façon lente et insuffisante | 
excepte l'Allemagne, franchissent, Une grande société est spécialisée 
dans les deux sens l'estuaire de laidans ce travaU. celle des freinsl — _, , ^—--
Tamise. La proportion des pertes.Knoor. Elle se charge, à la fois, des s'agit d'un Individu grand et mince, 
est si minime que 99 % de ce traficiréparations et fabrications de pie- Germain Vandorpe refuse d'ailleurs 
est effectué sans dommage. Autre-'ces détachées, montées ensuite dans,de porter plainte et déclare ne pas 
ment dit, les mines allemandes cou-!les ateliers des chemins de fer du le connaître. Cette déclaration est 

UN AVION PAR JOUR I 
Mr Fairbaim, le Ministre de l'Air nous apporte une lutte continue 

australien, a déclaré l'autre soir -.—„. n».**.,»**..* ; n ^ . Â n i J . . 
à la radio de Londres, qu'en juin n o a » resterons intrépides 
prochain, l'aviation australienne U n e nouvelle année approche : 
aurait été quadruplée par rapport n o u s n e pouvons pas dire ce queHe 

[aux chiffres de 1937 La cadence apportera Si elle apporte la paix, 
^actuelle d e l à production aérienne cSSoien reconnaissants nous »e- | m c l l l , «,„ M «,„„,,„,«, TO — „^....„ u c„ . . . c , . ,„„ „ c . c u u . „ „ , „ 
« ' ileV?wi£î?ï«'a£+<r!,n Z^, « r "ms. Si elle nous apporte une lutte| i e n t actuellement un bateau sur lOO.JRfiÇh. Lf« fabriques dei locomotivesjévidemmenrsujette à rev3onC 

(Suite de la première page) 

que l'o 

seule fabrique, il sort un avion par COntm^ernous"referons intrépides.! "Les^esures'prises par l'Amiraut*ijBorsig et Loowe font également des 
• En attendant. Je P e ^ ^ e ^ n o u s i britannique ont été immédiates .et|^Pa£atjons.jLes_usines: Knoor^ont Jour 

QUELQUES PERLES 
pouvons tous trouver une source 
d'encouragement dans ces lignes 
que J'aimerais vous lire en conclu 
sion : c Je dis à l'homme qui ! 
trouvait aux portes de l'année 

effectives. 200 chalutiers ont été]™ retard de onre semaines dans 
mobilisés sur-le-champ pour le 'eurs livraisons. 
dragage. En même temps, d e s ' " » transports militaires sont sé-
experts scientifiques étudiaient îes'^usement affectés par le mauvais 

La police est avertie 
M Mulliez et d'autres personnes 

se firent tout de suite un devoir de 
faire chercher un docteur et d'aler-

= - - , - , _ _ , 3 K r è ^ s « u r s T ^ i i n ^ ^ 
«Peu importe que la nourriture Donne-mot une lumière pour que , q u é e s 5 u r „ v , ^ échelle, per- ^ e"L^^"l*™*?:J? e ,S^,!?„J"1^!porter le blessé à l'hôpital C*lmet-

allemandes ont cessé de constituer ldeg w d e v e n u s chaque mois °n*rf S o n ttat e*1 8™v«. **dem-
iTMitiii««hio. <-.„ ,»™„^„rr; - ~ i.lment 

mauvaise, ce qui Je puisse avancer sans danger dans 
compte, c'est l'esprit dans lequel l'inconnu et 11 répondit • Enfonce-
on la mange ». toi dans l'obscurité et mets tai._, H . - ^ . , 

«Le cri de «HeiZ Hitler» a été main dans la main de Dieu. Cela 
interdit dans les hôpitaux militai- vaudra mieux pour toi que la lu-| •""""""-" 
res de Vienne, car U excite les mlère et ce sera plus sûr qu'un 
soldats et fait monter leur tempe- chemin connu que la main du Tout-
rature». Puissant nous guide et nous sou

c i a Marine allemande a été ren- tienne tous ». 
forcée par l'adjonction d'une flot-
tille autrichienne du Danube (la S dite flottille consiste en 4 bateaux auraient été déjà exterminés sans 
à moteur de 10 tonnes et un petit les bons offices et les besoins com-
avlso à un canon) ». merciaux de Thomas Cook and Son 

«Le génie de Sftakeïpaere a été (confusion ridicule avec le Capi-
découvert pai les Allemands ». taine Cook, le fameux navigateur 

«Les Maoris de Nouvelle-Zélande anglais). 

E C H O S 
et CARNET 

inutilisables. On remarqué que la 
plupart des accidents se produisent 
sur le parcours Coblentz-Trêves. 

PAS DE CHANCE ! 

M Gratzlnger. commissaire de 
police de permanence, a ouvert 
l'enquête qui s'imposait. Il semble 
bien qu'une dispute antérieure au 
arame qui se déroula rue de Kan-
dre. dut mettre aux prises Germain 

Petite histoire qu'on raconte aiva"ndorpe"et',son agresseur 
Londres ' 

CALENDRIER. 
br« 1l)f : Soleil : Lever 
cher 15 h. 37 : Lune 
coucher, 7 h. 

. . . , Les troupes allemandes sur lei — 
Mardi i l déeem- front français avaient reçu l'ordre (sires- vous voir vos fermes dévastée* 
""\Jv,r IK :hC°'«" d* faire appel à l'esprit de clocheripoor le plaisir de l'Angleterre T » 
. Lever. 15 n •». d e c e u x jj.gn f a c e I I s piantèrentl La réponse ne tarda pas à s'éle-Aulourd'hul Saint-Etienne — De-ldonc devant leurs tranchées une ver des tranchées françaises; «Nous 

-^^^^™ "" Tançais du Nord, dé- sommes du Midi ». main : Saint-Jean. pancarte : « français 

I 
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